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Les acteurs



III-1
Partenaires

Un partenaire principal
PARC NATUREL RÉGIONAL DU LUBERON 
www.parcduluberon.com 
Le PNRL est propriétaire du site et des bâtiments. Il met à la disposition de la LPO PACA l’ensemble 
des équipements immobiliers et mobiliers de ce centre de sauvegarde. Le PNRL s'engage à attester 
que le centre répond bien aux normes de l'arrêté ministériel du 11 septembre 1992 relatif aux règles 
générales de fonctionnement des installations des établissements qui pratiquent des soins sur les 
animaux de la faune sauvage. 

Les partenaires fi nanciers 
UNION EUROPÉENNE (PROGRAMME LEADER+ LUBERON LURE)
www.paysdehauteprovence.com/index.php?id=93
La Commission Européenne intervient dans de multiples domaines dont le secteur environnement.  
Leader+ permet de poursuivre l'effort que consacre l'Europe aux territoires ruraux dans le cadre d'une 
procédure fi nancière simplifi ée. Le GAL Luberon-Lure, responsable du déroulement du programme, 
sert d'accélérateur dans la mise en œuvre de projets innovants, utilisant les ressources naturelles et 
culturelles comme facteurs de développement économique dans un environnement de qualité.

DIRECTION RÉGIONALE DE L'ENVIRONNEMENT
www.paca.ecologie.gouv.fr 
Elle a pour mission de contribuer à la connaissance, à la gestion et à la valorisation de l'environnement 
dans la région. L'action de la DIREN s'articule autour de quatre pôles : 
> la connaissance de l’environnement 
> la réussite de la planifi cation 
> le respect de la réglementation 
> la promotion d’un partenariat actif 

RÉGION PROVENCE-ALPES-CÔTE D'AZUR
www.regionpaca.fr 
La région Provence-Alpes-Côte d’Azur s’étend sur une superfi cie de 31 400 km2, soit 5,8 % du territoire 
national avec un littoral de 900 km. Elle bénéfi cie d’un environnement exceptionnel, étant la région la 
plus dotée en espèces animales et végétales et la plus variée en terme de paysages. Provence-Alpes-
Côte d'Azur est aussi la deuxième région de France en nombre de visiteurs. Cet environnement se 
trouve cependant menacé : nuisances, pollutions industrielles et urbaines, élévation du niveau de 
la mer, augmentations des températures des eaux profondes de la Méditerranée, remontée de la 
limite d’enneigement, baisse de niveau des nappes phréatiques, etc. Ces menaces nous rappellent 
chaque jour la fragilité de cet équilibre. La qualité de vie des habitants de notre région dépend non 
seulement de la garantie d'un aménagement harmonieux des territoires, mais aussi d'une valorisation 
de l'environnement. Le conseil régional s’implique dans de nombreux domaines et notamment le 
développement durable. Elle soutient la LPO PACA dans son développement et ses projets. 

La LPO PACA s’est engagée pleinement dans cette activité en mettant 
à disposition ses moyens fi nanciers, humains et techniques. 

Cet engagement fi nancier est conséquent pour la délégation. Un projet de cet 
envergure repose sur la confi ance et l’échange avec ses partenaires. 

Nous vous présentons ci-dessous leurs modalités d’interventions.
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ETAP HOTEL 
www.etaphotel.com
Dans le cadre de sa politique de développement durable, la chaîne “Etap Hotel France” a signé une 
convention de partenariat avec la LPO pour sensibiliser ses clients, fournisseurs, collaborateurs et 
partenaires, à la préservation des espaces naturels et de la biodiversité. À l’occasion de la journée 
mondiale de la Terre, les hôtels “Etap Hotel France” se sont mobilisés du 1er au 15 avril 2007, en 
reversant 0,30 euros de chaque petit déjeuner servi, pour venir en aide aux 6 centres de sauvegarde 
de la LPO, dont celui du Château de l’Environnement à Buoux dans le Vaucluse.

FONDATION NATURE & DÉCOUVERTES
www.natureetdecouvertes.com 
Elle a pour objectif d'aider fi nancièrement des projets de protection ou de connaissance de la nature 
sauvage en France Métropolitaine présentés par des structures à but non lucratif. Le réseau LPO est 
le premier bénéfi ciaire des fonds de cette Fondation. En PACA, les programmes de conservation de 
la LPO bénéfi cient régulièrement de son appui technique et fi nancier.

LES DONATEURS
La générosité des donateurs participe à couvrir les frais fi nanciers importants que représentent les 
soins et la nourriture des pensionnaires ainsi que l’entretien de la structure. Ces dons sont déductibles 
à 66 % de l’impôt sur le revenu dans la limite de 20 % du revenu imposable. Un reçu fi scal est adressé 
en début d’année suivante par la LPO PACA.

Les partenaires techniques
DIRECTIONS DÉPARTEMENTALES DES SERVICES VÉTÉRINAIRES 
Rattachées au Ministère de l'Agriculture, les DDSV ont un rôle indispensable : elles sont les maillons 
de la chaîne de surveillance, d'alerte et de lutte contre des maladies animales. Elles suivent ainsi avec 
attention les conditions sanitaires des animaux accueillis dans les centres de sauvegarde de la faune 
sauvage et l'exercice du mandat sanitaire par les vétérinaires praticiens. 

VÉTÉRINAIRES  
L'établissement s'attache la collaboration d'un vétérinaire investi du mandat sanitaire, qui veille 
notamment au respect des conditions prescrites par les articles 232, 232-1 et 232-3 à 232-6 du code rural. 
L'établissement possède les installations sanitaires ainsi que les matériels et produits pharmaceutiques 
nécessaires aux premiers soins d'urgence et aux traitements courants des animaux. S'il y a lieu de 
pratiquer une euthanasie, la décision est prise par le vétérinaire. 
La loi (Art R. 242- 48 – IV du code rural) oblige les vétérinaires à répondre, dans les limites de leurs 
possibilités, à tout appel qui leur est adressé pour apporter des soins d’urgence à un animal (d'autant 
plus lorsque celui-ci est une espèce protégée). Par ailleurs, au regard de la loi, les animaux appartenant 
à la faune sauvage autochtone ont une valeur patrimoniale et n’appartiennent à personne. Les soins 
qui leur sont prodigués sont donc gratuits.

© R. Monleau
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OFFICE NATIONAL DE LA CHASSE ET DE LA FAUNE SAUVAGE - ONCFS

www.oncfs.gouv.fr 
Établissement public, sous double tutelle des Ministères de l'Écologie et de l'Agriculture, en charge de 
la connaissance de la faune sauvage et de ses habitats, de la police de la chasse et de l'environnement 
et de l'appui technique auprès des décideurs politiques, aménageurs et gestionnaire de l'espace rural. 
L'ONCFS est implanté dans tous les départements et a un regard sur le bon respect de la réglementation 
au niveau du centre. L'ONCFS aide également à l'acheminement de la faune et détresse. 

DIRECTION DÉPARTEMENTALE DE L’AGRICULTURE ET DE LA FORÊT – DDAF

www.agriculture.gouv.fr
Les DDAF, placées sous l'autorité du préfet, sont des services déconcentrés départementaux du 
ministère de l'agriculture, de l'alimentation, de la pêche et des affaires rurales. Elles ont une vocation 
interministérielle en remplissant des missions pour le compte d'autres ministères (notamment celui 
chargé de l'environnement). 
Une de leurs missions concerne l'eau et l'environnement avec notamment la gestion et la police des 
eaux, la protection de la nature, l'organisation et l'exercice de la chasse et de la pêche. Elles peuvent 
contrôler l'activité des centres de sauvegarde.

DOUANE

www.douane.gouv.fr
La douane assure la protection et la sécurité des citoyens en luttant contre toutes sortes de trafi cs, 
notamment les trafi cs d’espèces animales et végétales menacées d’extinction. 
Elle contrôle les entrées et les sorties des animaux sauvages en soins et inspecte régulièrement la 
bonne tenue des registres offi ciels.

CENTRE DE RECHERCHE SUR LA BIOLOGIE DES POPULATIONS D'OISEAUX - CRBPO

www.mnhn.fr/mnhn/crbpo/  
Le CRBPO fourni au centre les bagues pour assurer un suivi des oiseaux relâchés et il valide les 
programmes de baguages. 

UNION FRANÇAISE DES CENTRES DE SAUVEGARDE DE LA FAUNE SAUVAGE – U.F.C.S.

www.chez.com/uncs/
C'est une association Loi 1901. Actuellement, 41 centres sont adhérents et ont signé une charte. 
L’U.F.C.S. regroupe des personnes soignant les animaux sauvages et dont les buts et les moyens 
répondent à une certaine éthique. 
L'U.F.C.S a pour rôles :
>  Recueillir les animaux blessés, malades, mazoutés… pour les soigner en vue de les relâcher dans 

leur milieu naturel. 
>  Évaluer, en récoltant les données au niveau national, l’impact relatif de chacune des causes 

d’accueil. 
>  Collaborer à des programmes nationaux agréés de réintroduction ou de renforcement des populations 

d’espèces en danger par la reproduction en captivité.

CENTRES OPÉRATIONNELS DÉPARTEMENTAUX D'INCENDIES ET DE SECOURS - CODIS

Le secours d'urgence constitue pour les pouvoirs publics une préoccupation majeure et quotidienne, 
aux aspects multiples. Les sapeurs-pompiers peuvent être amenés à se déplacer pour recueillir un 
animal en détresse et aident parfois à l'acheminement vers un centre de sauvegarde. 

OFFICE NATIONAL DES FORÊTS - ONF

www.onf.fr 
Les agents de l'ONF peuvent localement collaborer avec les centres de sauvegarde de la faune sauvage 
pour aider à l'acheminement d'animaux blessés ou recueillir et transmettre des données. 
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Les bénévoles
De nombreux bénévoles apportent leur aide à la faune sauvage en détresse. 
Leur contribution s’exprime le plus couramment au travers d’une ou plusieurs des 
activités suivantes :

Faire  l'existence du centre 
Les personnes qui trouvent un animal en détresse contactent principalement les vétérinaires, les 
pompiers, la police municipale ou les SPA locales. Vous pouvez aider à faire connaître le centre en 
rencontrant les personnes susceptibles de recueillir des animaux sauvages en détresse de votre lieu 
de résidence. Demandez l'affi che et la plaquette de présentation au 04 90 74 52 44.

Aider au réseau de collecte et de transport des animaux en détresse 
Le rayon d’action régional du centre rend indispensable la participation de bénévoles pour aider à 
l’acheminement des animaux jusqu’à Buoux. À ce jour, une cinquantaine de bénévoles nous apportent 
leur aide précieuse dans cette mission.  À l’issue d’une session de formation obligatoire (durant laquelle 
sont abordées les principaux aspects de fonctionnement et la règlementation d’un centre), une “carte 
de transport nominative” est remise au bénévole. Les déplacements effectués dans ce cadre peuvent 
faire l’objet d’une déduction d’impôts.

Participer à l'accueil téléphonique 
En période d'affl uence, nous avons besoin d'aide pour l'accueil téléphonique, notamment les week-ends.

Participer aux chantiers de bénévoles
Nous organiserons ponctuellement des chantiers pour la réalisation de travaux divers (construction 
et réparation de volières, débroussaillement du site, rénovation d’un mur en pierres sèches, etc.).

L’écovolontariat
L'écovolontaire aide bénévolement l'équipe du 
centre de sauvegarde de la faune sauvage dans la 
réalisation et le suivi des travaux d’entretien des 
équipements et de ses soins aux pensionnaires 
(faune sauvage européenne), sur une durée 
préalablement déf inie (1 mois minimum) 
et selon une convention établie entre la LPO 
PACA et l'écovolontaire. 
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Pour participer :

Contactez Olivier Hameau
Centre régional de sauvegarde 

de la faune sauvage
Château de l’environnement – 84480 Buoux

Tél. 04 90 74 52 44
Courriel : crsfs-paca@lpo.fr

Lætitia Pic, 
une écovolontaire 

en train de nourrir 
deux jeunes 

buses variables 
(Buteo buteo)



Nom : ................................................................................................................

Prénom : .......................................................................................................

Classe : .......................................................................................................

Date : .......................................................................................................
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Comme tout citoyen, 
j'ai le devoir 
de faire tout 
mon possible 

pour sauvegarder 
la faune
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“J'ai la chance, en tant que vétérinaire, 
d'avoir un rôle dans la sauvegarde de la faune 
sauvage. Comme tout citoyen, j'ai le devoir 
de faire tout mon possible pour sauvegarder 
cette faune et particulièrement les espèces 
protégées. À l'instar de mes confrères qui 
se dévouent pour cette noble cause, je suis 
heureux de participer aux soins des rapaces 
et autres mammifères sauvages du Luberon 
et de la région PACA. 

Je me souviens avec émotion des entretiens 
que j'ai eus avec Gilbert Plat, Maire de 
Cabrières et alors président du Parc du 
Luberon, qui avait compris l'importance de 
la sauvegarde de la faune sauvage et qui avait 
pris son bâton de pèlerin pour convaincre les 
maires et poser la première pierre de cette 
belle réalisation. C'était en 1991. 

Aujourd'hui, à l 'heure de la prise de 
conscience des dirigeants politiques de 
l'importance du “développement durable”, 
il me plaît de souligner l'action préexistante 
du centre de sauvegarde de Buoux, menée 
avec eff icacité et abnégation pendant 
plusieurs années par Sylvain Uriot, suivi 
par l'actuel responsable, Olivier Hameau, 
qui a entamé, sous l'égide de la LPO une 
action de structuration et de développement 
très dynamique et fructueuse. La profession 
vétérinaire s'est elle-même déterminée 
dans cette action  en créant un groupe de 
“vétérinaires de la faune sauvage”. 

Il ne reste plus qu'à espérer une plus grande 
implication de l'État, tant fi nancièrement 
que dans les textes législatifs, pour améliorer 
la prise en charge de la faune sauvage, qui, 
au-delà de sa valeur intrinsèque en tant 
que manifestation de la vie, est une partie 
de notre patrimoine et une sentinelle dans 
la surveillance de la dégradation de notre 
biotope. Elle mérite notre meilleure attention 
et nos soins les plus attentifs”. 

Jean-Louis Mary 
Vétérinaire du centre 

de sauvegarde de Buoux 

Un vétérinaire 
engagé en 
faveur de la 
faune sauvage
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S’engager 
pour les animaux
sauvages

“Cela fa it  quatre mois que je suis 
écovolontaire au centre de sauvegarde de la 
LPO. Trois jours par semaine je m’occupe 
des nombreux pensionnaires, je réponds aux 
appels téléphoniques des personnes ayant 
trouvé un animal blessé ou “orphelin” et je 
récupère les nouveaux arrivants déposés 
chez un vétérinaire relais.

Ayant toujours voulu travailler auprès des 
animaux, notamment sauvages, et étant 
consciente qu’il est extrêmement diffi cile 
d’en vivre vu le peu de poste, l’écovolontariat 
est un excellent moyen pour acquérir de 
l’expérience, apprendre et pouvoir vivre ma 
passion.

Chaque animal qui arrive est un cas différent 
qu’il faut diagnostiquer et pour qui il faut 
trouver les bons gestes qui lui permettront de 
se rétablir ou de grandir convenablement s’il 
s’agit d’un jeune. Cette diversité de situations 
et d’espèces m’a parfois étonnée mais n’en 
est que plus enrichissante, et cela demande 
beaucoup de savoir et de connaissances : il 
faut connaître la biologie et les spécifi cités 
de chaque espèce, les gestes techniques de 
manipulation et de soins, les différentes 
pathologies.

Voir l’évolution du rétablissement d’un 
animal qui arrive blessé ou orphelin, et 
que l’on relâche après un temps plus ou 
moins long de soins et convalescence au 
centre, est vraiment passionnant et toujours 
émouvant. 

Bien sûr, l’approche des animaux sauvages 
est complètement différente de celle des 
animaux domestiques ou apprivoisés. 
Ceux qui arrivent au Centre n’y sont que 
pour une durée limitée. Et ne doivent pas 
considérer les hommes comme des amis 
mais comme des ennemis lorsqu’il rejoindra 

son milieu naturel alors pas d’attachement, 
ni de familiarité excessive, même si c’est 
quelquefois diffi cile !

Tous les écovolontaires n’ont pas les mêmes 
raisons de s’investir. Pour moi, cette expérience 
conf irme mes choix professionnels. Et 
même si mes objectifs ne sont pas faciles à 
atteindre, cela vaut le coup de s’accrocher ! 
En attendant, l’écovolontariat me permet de 
vivre ma passion régulièrement !”

Lætitia Pic
Écovolontaire au Centre en 2007

Vivre 
ma passion 

et m’en donner 
les moyens



Nom : ................................................................................................................

Prénom : .......................................................................................................

Classe : .......................................................................................................

Date : .......................................................................................................
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Je participe 
activement au réseau 

d’acheminement 
de la faune sauvage 

en détresse 
vers le Centre

© F. Dupraz

© F. Dupraz
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Un investissement bénévole 
essentiel à la vie du Centre
“Il y a 3 ans maintenant, j’ai trouvé un oisillon 
tombé du nid ; un peu désemparée, je l’ai 
récupéré et après quelques infos glanées sur 
l’Internet, j’ai nourri l’oisillon et l’ai relâché.
J’ai cherché à savoir s’il existait des structures 
adaptées pour récupérer les oiseaux en 
diffi culté, et grâce à la LPO j’ai découvert 
le Centre de sauvegarde de la faune sauvage 
situé à Buoux.

J’ai eu la chance de faire un stage d’une 
journée au Château de l’environnement ; là, 
j’ai compris l’importance de sauvegarder et 
respecter la faune sauvage.

Depuis, je me suis investie en participant 
activement avec l’aide de bénévoles de la LPO 
et de vétérinaires, au réseau d’acheminement 
de la faune sauvage en diffi culté vers le centre 
de sauvegarde.

Aujourd’hui, beaucoup de groupes locaux 
animent leur propre réseau d’acheminement 
en coordination avec le Centre de sauvegarde, 
ce qui permet aux animaux d’arriver le 
plus rapidement possible. Mais le nombre 
de bénévoles, rapporté à la superfi cie de la 
région PACA, reste encore restreint, surtout 
en période de forte affl uence des animaux 
(printemps/été).

Les particuliers, pleins de bonne volonté 
mais sans connaissance approfondie, 
ramassent des oiseaux souvent en pleine 
santé les croyant en danger ou abandonnés 
et contactent le centre de sauvegarde déjà très 
sollicité.

Pour terminer, je voulais dire que je 
trouve très gratifi ant de pouvoir aider 
les animaux, mais “la cerise sur 
le gâteau” reste quand même le 
grand moment d’émotion lorsque 
l’on permet à l’animal de retrouver 
sa liberté”.

Véronique Menillo
Membre actif du réseau 
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Son envol 
a symbolisé pour moi 

l’aboutissement 
de tous mes efforts
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“Ce fut un moment d’émotion trop rare ce 
matin du 24 avril sur les collines de Montferrat 
dans le Var : le relâché d’un aigle royal.

Avertie, le 9 mars, par une garde de l’ONCFS 
qu’un aigle royal avait été trouvé, par un 
ouvrier agricole, blessé sur une clôture près 
du camp de Canjuers. N’étant pas dans le 
Var ce jour-là, je mettais rapidement en place 
par téléphone le relais pour le rapatrier via 
Jo Garnier à Bargemon, puis Alain Abba à 
Draguignan. 
L’enjeu était de taille, impossible donc de 
garder ce bel oiseau dans un carton pendant 
quatre jours jusqu’au prochain transfert, 
aussi, tôt le lendemain matin, départ avec 
Alain pour la clinique vétérinaire du Dr Mary 
qui a aussitôt diagnostiqué puis prodigué les 
meilleurs soins d’urgence possibles. Opéré 
trois jours plus tard par ce dernier, l’oiseau 
était remis par la suite à Olivier Hameau à 

Buoux pour sa convalescence. Cet oiseau 
fut l’objet de toute l’attention de 

l’équipe pendant un mois et 
demi.

Le 24 avril, le moment était 
arrivé pour lui de reprendre sa 

l iber té. Sous un magnif ique 
soleil, nous étions une vingtaine à 
Montferrat ce matin là, bénévoles, 
gardes ONCFS, ONF, CEEP, ainsi 
que Var Matin et France3 pour 

immortaliser cet instant. Armés 
de jumelles et longues-vues, nous 

attendions impatiemment que notre 
protégé retrouve son calme après son 

voyage. Olivier a sorti l’oiseau de sa 
caisse de transport, l’a tenu contre lui une 

dernière fois avant de le lancer dans le vide. 
Sans hésitation, le jeune aigle a pris son envol 
avec puissance et majesté en direction de son 
territoire, un moment perdu.

À cet instant, il a symbolisé pour moi 
et peut-être pour tous les gens présents 
l’aboutissement de tous les efforts fournis 
pour les protéger, les défendre et les soigner 

sans jamais mettre notre action en doute”.

Claire Garcia
Membre actif du réseau 

bénévole d’acheminement

Sauvetage réussi 
d’un aigle royal
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III-2
Réseaux

L’Union 
Française des 
Centres 
de Sauvegarde 
U.F.C.S.
Au cours des années soixante, les 
observateurs de la faune française 
prirent conscience de l’affaiblissement 
des populations  de nombreuses espèces. 
Les animaux sauvages en diffi culté 
furent dès lors considérés avec plus 
d’égard et leur sauvetage motiva nombre 
d’initiatives individuelles sous la forme 
de structures d’accueil bénévoles. Ainsi 
dès le début des années soixante-dix, les 
premiers centres de sauvegarde étaient 
offi cieusement créés. 

Il est important de rappeler qu’à l’époque 
aucune législation n’avait encore défini de 
statut applicable à cette situation et de tels 
établissements ne recevaient en général que 
le soutien d’associations de protection de 
la nature, nationales ou régionales, dont la 
plupart étaient issues de la même mouvance 
idéologique. Le soin de oiseaux en général et des 
rapaces en particuliers fut la fi nalité première 

de ces centres dont l’ouverture fut souvent le 
fruit de la volonté d’ornithologues locaux. Les 
rapaces s’imposèrent légitimement comme les 
principaux “bénéfi ciaires” de leur activité car la 
haute surveillance dont ils sont l’objet en tant 
que super prédateurs de notre écosystème a 
permis un constat précoce de l’effondrement de 
leurs effectifs. Le Fond d’Intervention pour les 
Rapaces (ex-FIR rebaptisé Mission Rapaces de 
la LPO) joua ainsi un rôle d’encadrement et de 
caution morale auprès de nombreux créateurs 
de centres.

À la fi n des années soixante-dix, ces derniers 
ressentirent la nécessité de se regrouper pour 
défi nir une action commune. Quelques temps 
plus tard, cette volonté se concrétisa avec 
l’établissement de statuts et d’un règlement 
intérieur en accord avec les motivations des 
membres de ce qui allait devenir en juillet 
1984, sous forme d’association de type loi 1901, 
l’Union Nationale des Centre de Sauvegarde 
rebaptisée ultérieurement Union Française des 
Centre de Sauvegarde (U.F.C.S.). 

Actuellement, 41 centres de sauvegarde de 
la faune sauvage fonctionnent en France. Ils 
remplissent les conditions défi nies pour être 
membres de l’ U.F.C.S. et adhèrent à une 
charte signée par leurs responsables. A travers 
cette charte, l’U.F.C.S. regroupe avant tout des 
personnes soignant les animaux sauvages et 
dont les buts et les moyens répondent à une 
certaine éthique.

En résumé, il s’agit de :

>  Recueillir les animaux blessés, malades, 
mazoutés…pour les soigner en vue de les 
relâcher dans leur milieu naturel

>  Évaluer, en collectionnant les données au 
niveau national, l’impact relatif de chacune 
des causes d’accueil

>  Collaborer à des programmes nationaux 
agréés de réintroduction ou de renforcement 
de populations par la reproduction en captivité 
d’espèces en danger

Le Centre Régional de Sauvegarde de la Faune 
Sauvage de la région Provence-Alpes-Côte 
d’Azur est membre de l’U.F.C.S. depuis son 
ouverture offi cielle en juillet 1996.

© R. Monleau
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CHARTE DE L’UNION NATIONALE DES CENTRES DE SAUVEGARDE 

1/  Le but principal des “Centres de sauvegarde de la faune sauvage” est la remise dans la nature, 
après soins, de tous les animaux qui peuvent l’être avec une bonne probabilité de survie.

2/ À leur arrivée dans un Centre :
>  les animaux qui manifestement n’ont aucune chance de pouvoir reprendre leur vie sauvage sont 

euthanasiés par les soins du vétérinaire, afi n de leur éviter des souffrances inutiles (hormis les 
oiseaux imprégnés et ceux d’espèces dont une liste est établie par le C.A.)

> les animaux ayant une probabilité raisonnable de retour à la nature sont soignés :
• en cas de réussite totale : relâcher dans les conditions adéquates.
• en cas d’échec : c’est le Conseil d’Administration de l’UFCS qui décidera de leur devenir. Les 
responsables de centres s’engagent à fournir annuellement, au secrétariat général de l’Union ou 
à un autre membre du Conseil désigné à cet effet, une liste de tous leurs animaux handicapés, 
avec un bref descriptif du handicap.

3/  Les “Centres de sauvegarde de la faune sauvage” ne sont pas visitables par le public, afi n 
d’assurer le maximum de tranquillité aux animaux et d’éviter un amoindrissement de leurs 
réfl exes de méfi ance vis à vis de l’homme. En cas de double structure (Centre de Sauvegarde 
associé à une structure de vision, un zoo, une volerie, ...), le responsable s’engage à ne pas faire 
passer d’animaux du premier vers l’un des seconds sans l’accord du Conseil d’Administration 
de l’Union (cf. cas évoqué au §2). Dans ce cas, le Centre de sauvegarde est physiquement séparé 
de l’autre structure.

4/  Lorsque nous en disposerons, tous les animaux entrant dans un Centre de Sauvegarde devront 
être pourvus d’une marque UFCS : bague amovible pour les oiseaux, tatouage ou autre système 
pour les mammifères. En outre, tous les oiseaux relâchés seront munis d’une bague “Museum 
Paris” dans le but d’obtenir des données sur leur réinsertion dans le milieu naturel.

5/  Les Centres de sauvegarde de la faune sauvage sont des Centres de “transit” au sens de la loi 
sur la protection de la nature. Néanmoins, dans le cadre de programmes nationaux agréés par 
le Ministère de tutelle, certains Centres choisis par l’Union pourront réaliser la reproduction en 
captivité de certaines espèces, dans un but de renforcement des populations, de réimplantation 
d’une espèce ou de recherche scientifi que. En dehors de ces cas, les Centres ne font pas de 
reproduction en captivité, sauf accord explicite du Conseil d’Administration de l’Union.

6/  Les responsables des Centres de sauvegarde de la faune sauvage fournissent le bilan de leur 
centre pour l’année écoulée avant le 31 mars de l’année en cours, selon les modalités défi nies 
par le C.A. de l’Union (imprimés standardisés). Ils fournissent également, chaque trimestre, 
la liste des numéros de bagues MUSEUM utilisées ou détruites le mois précédent, ainsi que 
les feuilles individuelles portant mention des données de recueil et de lâcher correspondants. 
Les listes des numéros de bagues et les feuilles de lâcher sont gérées par le Président de l’Union, 
les autres documents devant être adressés au Secrétaire général.

7/  L’action des responsables des Centres de sauvegarde de la faune sauvage est constamment 
orientée vers la qualité technique et scientifi que de leur service, conformément aux deux premiers 
paragraphes de cette charte. Ce n’est pas au nombre d’animaux reçus mais à la proportion de 
ceux d’entre eux qui sont réinsérés dans leur milieu avec les meilleures chances de survie que 
se juge un Centre de Sauvegarde. Le responsable d’un Centre de l’Union Française des Centres 
de Sauvegarde de la faune sauvage est au service des animaux sauvages et de la protection de 
la nature ; son objectif constant doit être d’améliorer ses connaissances et sa technicité, par la 
lecture d’ouvrages et de publications, la participation à des stages de perfectionnement, les 
échanges intellectuels avec ses collègues.
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Les Centres 
de sauvegarde 
de la LPO 
en France

La LPO et les oiseaux 
en détresse

L'une des premières missions de la LPO est de 
venir en aide aux oiseaux en détresse. Pour se 
faire, elle a tissé depuis sa création un réseau 
de Centres de sauvegarde dans toute la France 
et fait l'acquisition d'Unités Mobiles de Soins 
(UMS).
Au printemps 2000, suite à la catastrophe de 
l'Erika, le Conseil d'Administration de la LPO 
a décidé de mettre en place des actions en 
faveur des oiseaux victimes des hydrocarbures 
et a rapidement élargi ses actions en faveur de 
l’ensemble de l’avifaune sauvage.
L'ensemble des projets est animé par le 
programme Oiseaux en détresse.
Chaque année, la LPO, grâce au public et aux 
nombreux bénévoles, vient ainsi au secours de 
plusieurs milliers d’oiseaux : 29 000 oiseaux 
recueillis en 10 ans dont 40 % ont été 
relâchés.

Pour que les gestes qui sauvent 
soient connus du public

Faisant suite à des appels, de plus en plus 
nombreux, la Ligue pour la Protection des 
Oiseaux a réalisé une brochure et une exposition 
afi n de répondre au mieux à toutes les personnes 
découvrant un oiseau en détresse qu’il soit 
mazouté, blessé, trop jeune ou anormalement 
affaibli.
Parce que le premier geste pour sauver un oiseau 
est celui de le découvrir et de le recueillir, toute 
personne peut un jour être le “seul” lien entre 
l’oiseau en détresse et le Centre de Soins. 

Ces outils, d’initiations au secourisme animalier 
permettent, nous l’espérons, de limiter le 
stress et de favoriser le retour à la liberté d’un 
maximum de victimes.

RÉGION BRETAGNE
Le Centre de Sauvegarde 
de la LPO -Grande

Historique
Le centre de Sauvegarde de la LPO Île-Grande 
a été créé en 1984, après les marées noires du 
Torrey Canyon (1967), de l’Amocco Cadiz 
(1978) et du Tanio (1980). Ce centre, spécialisé 
dans le sauvetage des oiseaux mazoutés, est situé 
à Pleumeur-Bodou, dans les Côtes d’Armor, à 
15 km de la Réserve naturelle des Sept-Îles, à 
Perros-Guirec.

Le centre en quelques informations
1 000 entrées par an, dont la moitié d’oiseaux 
marins.

Principales espèces recueillies 
Goéland argenté, Guillemot de Troïl, Fou de 
Bassan, Pingouin torda.

Principales causes d’accueil
Ramassage de jeunes oiseaux et pollutions par 
hydrocarbures.

Fonctionnement 
Le centre fonctionne avec 1 poste et demi de 
salariés, aidé par des dizaines de bénévoles, qui 
se relaient tout au long de l’année.

Partenaires
France Express achemine gratuitement les 
oiseaux de toute la Bretagne, MACIF, Couvoir 
Perrot, Kitz, Nutri-metics, Etap Hotel.

Contacts : Cf. Annuaire p. 110

© G. Bentz

© G. Bentz

Infrastructure 
d’accueil

Oiseaux marins 
en soins
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RÉGION AQUITAINE
Le Centre de Sauvegarde 
d’Audenges

Historique
Suite à la marée noire du Prestige (2002) et 
devant la forte demande du public girondin 
concernant l’accueil de la faune sauvage en 
détresse, la LPO Aquitaine et le Centre régional 
de sauvegarde de la faune sauvage de Tonneins 
ont souhaité mettre en place un centre de soins 
départemental pour les oiseaux en gironde.

Le centre en quelques informations
500 oiseaux, toutes espèces confondues, 
soignés chaque année et une dizaine de petits 
mammifères.

Principales causes d’accueil
Ramassage de jeunes oiseaux, pollutions par 
hydrocarbures et chocs divers.

Fonctionnement 
Le centre est hébergé dans des locaux mis à 
disposition et équipés par le Conseil général de 
Gironde.
Il fonctionne avec 1 personne salariée et un 
réseau de bénévoles (capacitaire, vétérinaires, 
adhérents, etc.).

Partenaires
L e Consei l  généra l de Gironde et le 
Conservatoire de l’espace littoral et des rivages 
lacustres, Etap Hotel.

Contacts : Cf. Annuaire p. 110

RÉGION AUVERGNE
Le Centre de Sauvegarde 
de Clermont-Ferrand

Historique
Le centre de sauvegarde de Clermont-Ferrand a 
ouvert ses portes en 1985. Au regard du nombre 
croissant d’oiseaux accueillis, en 2005, le centre a 
été rénové et a augmenté sa capacité d’accueil.

Le centre en quelques informations
En moyenne chaque année ce sont 5 000 heures 
de bénévolat et 1 700 oiseaux accueillis.

Fonctionnement 
Le centre fonctionne avec 2 postes de salariés 
à mi-temps et aux grâce efforts fournis par de 
nombreux bénévoles.
Un réseau de collecte et de transport : 
De nombreux oiseaux sont rapatriés très 
rapidement vers le centre afi n d'être soignés 
dans les meilleures conditions possibles grâce 
à des bénévoles-rapatrieurs et la société France 
Express. Le Puy-de-Dôme est le département 
le mieux desservi d 'Auvergne avec une 
quarantaine de rapatrieurs contre une vingtaine 
pour le Cantal, 10 pour l'Allier et 1 pour la 
Haute-Loire. 
Le Centre de Sauvegarde est connu de la plupart 
des vétérinaires de la région Auvergne. Certains 
d’entres eux interviennent en recueillant l'oiseau 
et en pratiquant les premiers soins, avant de le 
faire parvenir au centre.

Partenaires
FEOGA, EDF, RTE, ministère de l’Écologie 
et du Développement Durable, Conseil 
général du Puy-de-Dôme, Fondation Bourdon, 
Sitelle, France Express, Direction régionale de 
l’environnement Auvergne, Fondation Nature & 
Découvertes, Cooper, Clermont Communauté, 
le Conseil régional d’Auvergne, Etap Hotel.

Contacts : Cf. Annuaire p. 110

© LPO Aquitaine

© LPO Aquitaine

© LPO Auvergne

Cigogne blanche 
(Ciconia ciconia)

en soin

Nourrissage d’un 
jeune écureuil 

(Sciurus vulgaris)

à droite : 
Boxs d’isolement
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RÉGION ALSACE
Le Centre de Sauvegarde 
de Pfettisheim

Historique
Créé en 1983, le centre de sauvegarde d’Alsace 
a vu le jour grâce à la passion d’un couple 
bénévole. En effet, le centre est installé en partie 
dans leur résidence principale pour les salles de 
soins notamment et dans leur jardin privé pour 
les volières.

Le centre en en quelques informations
Le centre accueille en moyenne 350 oiseaux par 
an et jusqu’à une centaine de petits mammifères. 
Ce sont majoritairement des passereaux (un 
tiers des accueils) et des rapaces (un quart des 
oiseaux reçus).

Principales espèces recueillies
Martinet noir, buse variable, faucon crécerelle, 
hérissons, écureuils.

Principales causes d’accueil
Près de la moitié des hôtes hébergés au Centre 
sont des jeunes "tombés" du nid.

Fonctionnement
Le centre fonctionne exclusivement grâce 
aux bénévoles de la LPO Alsace et sous la 
responsabilité d’un couple capacitaire.
L'équipe travaille en étroite collaboration avec 
les vétérinaires et les autres associations de la 
région et notamment la SPA de Strasbourg.

Partenaires
• Pour les installations : Conseil Général 67, 
Lohr Industrie, Lucien Walter, Électricité de 
Strasbourg.
• Pour le transport : DHL Illzach, SNCF, 
Brigades Vertes du Haut-Rhin.
• Pour la nourriture des animaux : SPA de 
Strasbourg, Etap Hotel

Contacts : Cf. Annuaire p. 110

RÉGION MIDI-PYRENEES
Le Centre de Sauvegarde 
de Castres

Historique
Depuis plus de 20 ans, la LPO Tarn et ses 
bénévoles assurent la collecte et le transport des 
oiseaux en détresse via un réseau en collaboration 
avec les vétérinaires du département. Les 
oiseaux étaient recueillis avant d’être transférés 
vers le centre habilité de Millau. En 1994, un 
relais du centre de soins a été mis en place. En 
janvier 2001, afi n de poursuivre l’accueil et les 
soins des oiseaux dans de bonnes conditions et 
de soutenir le centre de Sauvegarde de Millau, 
surchargé de pensionnaires un centre LPO est 
installé sur Castres.

Le centre en quelques informations
200 entrées par an et très majoritairement des 
rapaces.

Principales espèces recueillies
Buse variable, faucon crécerelle, chouette 
hulotte et chouette chevêche.

Principales causes d’accueil
Ramassage de jeunes oiseaux et collisions.

Fonctionnement 
Le centre fonctionne exclusivement grâce à des 
bénévoles.

Partenaires
Association Naturalistes de l’Ariège, ONCFS, 
ONF…
• Pour le transport : Vétérinaires, France Express, 
Parc Régional du Haut-Languedoc, centres de 
secours.
• Pour la nourriture des animaux : établissement 
Gayet JP, Pisciculture de Lavope, Etap Hotel

Contacts : Cf. Annuaire p. 110

© D.R.© LPO Alsaceà gauche : 
Nourrissage d’un 
jeune faucon hobereau 
(Falco subbuteo)

à doite :
Milan royal 
(Milvus milvus)
en volière
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Les Unités 
Mobiles de 
Soins LPO 
pour les oiseaux 
en détresse

L’UMS LPO

La Ligue pour la Protection des Oiseaux est 
désormais équipée de deux structures de 
soins mobiles pour les oiseaux en détresse. Ces 
deux équipements sont des semi-remorques 
aménagées pour accueillir les oiseaux et leurs 
prodiguer les premiers soins d’urgence. Tels 
des hôpitaux de campagne, elles peuvent par le 
biais de groupe électrogène et de réserves d’eau, 
intervenir sur des zones éloignées de centre de 
sauvegarde permanent.
Premiers soins d’urgence : les oiseaux sont 
accueillis, ils y sont enregistrés, bagués, pesés et 
bénéfi cient d'un diagnostic vétérinaire. Ils sont 
ensuite réhydratés et nourris. Chaque oiseau est 
ainsi pris en charge avant son transfert vers un 
centre de sauvegarde où il sera lavé, réhabilité en 
piscine (oiseaux mazoutés) ou suivi et rééduquer 
en volière (rapaces et les passereaux). 

L’unité Mobile de Soins LPO est un camion 
semi-remorque de 19 t, capable de développer 
un espace de 160 m2 entièrement équipé pour 
venir en aide aux oiseaux mazoutés lors de 
marées noires, de pollutions de cours d'eau, de 
fortes vagues de froid ou encore d'épizooties. 
Elle peut accueillir 500 oiseaux. Inspiré et 
élaboré à partir des techniques des sapeurs 
pompiers et de la sécurité civile, ce “SAMU” 
des oiseaux assure le lien entre la collecte sur la 
zone touchée par une catastrophe et les centres 
de sauvegarde fi xes. 

Caractéristiques générales: 
Longueur : 13,9 m
Largeur : 2,5 m non déployée et 10,5 m 
déployée
Hauteur : 3,9 m
Surface nécessaire au sol : 
• Pour le montage des auvents : 210 m²
• Après montage des auvents : 160 m²

Partenaires
Pour sa conception, sa fabrication et sa mise 
en œuvre, la LPO a bénéf icié du soutien 
fi nancier du Ministère de l’Environnement et 
du Développement Durable, des Villes de Paris 
et de La Rochelle et des donateurs LPO de la 
marée noire de l’Erika. 

L’UMS LPO / Wildpeace

L’Unité Mobile de Soins LPO / Wildpeace, est 
également une semi-remorque transformée en 
hôpital de campagne de 35 m² pour accueillir 
simultanément environ 150 oiseaux (type alcidés, 
par exemple le Guillemot de Troïl). Elle est 
équipée de matériels de soins, de médicaments 
et d’infrastructures nécessaires pour prodiguer 
les soins d’urgence et le nourrissage d’oiseaux en 
détresse qu’ils soient mazoutés, affaiblies, blessés 
ou encore trop jeunes pour prendre leur envol.

Caractéristiques générales :
Longueur : 13,6 m
Largeur : 2,6 m
Hauteur : 4 m
Surface nécessaire au sol : 
Avant raccordements aux réseaux : 50 m²
Après raccordements aux réseaux : 130 m²

Partenaires
Cette semi-remorque a été conçue et offerte 
à la LPO par l ’associat ion Wildpeace 
(www.wildpeace.be). Ses équipements ont été 
réalisés grâce aux donateurs de la LPO pour la 
marée noire de l’Erika.

© A.-L. Dugué

© A.-L. Dugué

© Y. Hermieu 

Vues intérieure 
et extérieure 

de l’UMS LPO / 
Wildpeace



Le Centre de 
sauvegarde des 
Hautes-Alpes

Historique

L’histoire du secours d’urgence des animaux 
sauvages blessés dans les Hautes-Alpes remonte 
avec la création du Centre de Recherches Alpin 
sur les Vertébrés (1979). Cette action  était 
marginale sur le département et n’était que le 
fruit de son président de l’époque (535 animaux 
récupérés en 19 ans). Manque de structure 
adéquate et manque d’offi cialisation (peu ou 
pas de subvention), pour pallier cet état de fait,  
le CRAVE a réfl échi en 1994 à un projet plus 
ambitieux mais celui-ci est resté lettre morte 
pour différentes raisons. C’est en 2001, après 
avoir fait un état des lieux de la récupération des 
animaux dans les Hautes-Alpes (quasi nulle) et 
étant sollicité de toute part que je me suis tourné 
vers les responsables (Olivier Hameau et Sylvain 
Uriot) du centre de Buoux pour envisager un 
véritable travail de soins de la faune sauvage 
dans ce département. 

Après l’obtention des certificats de capacité 
nécessaires en 2002 (oiseaux, chiroptères, 
mammifères et reptiles), de l ’agrément 
d’ouverture du centre et des titres de transport 
(ministériel et préfectoral suivant les espèces), 
c’est 92 animaux qui ont profi té des premières 
volières de soins et de rééducation. Ce chiffre a 
été toujours en augmentation pour être de plus 
de 400 animaux en 2007 (sept. 2007). C’est 
sur les départements des Hautes-Alpes et des 
Alpes-de-Haute-Provence (départements que le 
CRAVE connaît bien) que les autorisations ont 
été délivrées mais certains départements tels 
que la Drôme bénéfi cient de notre travail. 

Le centre de soins faune sauvage est ainsi le 
centre des départements alpins avec toutes les 
espèces de montagne qui en découlent et aussi 
des diffi cultés spécifi ques (départements peu 
peuplés, conditions météorologiques et des 
distances importantes notamment en temps). 

Animaux accueillis 
et fonctionnement

Avec 141 espèces différentes récupérées depuis 
l’ouverture du centre, ce dernier a dû innover et 
investir dans des infrastructures très diversifi ées. 
En effet aigle royal (11 en 5 ans), bouquetin, 
gypaète, moufl on, chamois, marmotte, tétras 
lyre, chouette de Tengmalm mais aussi cistude, 
moineau domestique, écureuil, loir gris, héron 
garde bœuf, vautour moine, etc. ont trouvé le 
centre ouvert quelle que soit l’heure ou le jour. 
Les entrées vont crescendo jusqu’en juillet, 
atteignent leur paroxysme pour redescendre, 
les mois importants restant de mai à août. 
Les causes d’entrées sont analysées et 
ressemblent à celles de beaucoup de centres sauf 
quelques particularités qui sont à remarquer. 
Les actes de braconnage correspondent à 2 % 
des entrées (ce qui ne signifie pas que l’on 
ne doit pas les condamner), les prédations 
chat/chien peuvent représenter jusqu’à 12 %. 
Dénichage passif, collision avec un véhicule, 
câble, électrocution, restent les entrées classiques 
(voir graphique 17 et 18).

Tous ces animaux blessés ou en détresse ont un 
découvreur et un transporteur. C’est donc un 
véritable réseau de transport qui a été organisé 
mêlant monde associatif et administration. Des 
journées de formation ont été effectuées auprès 
de l’ONCFS, des gardes du PNE, des agents de 
l’ONF 05, de l’ONEMA (ex CSP), du CODIS, 
du personnel du parc régional du Queyras, des 
particuliers et des associations. 

Ces journées permettent d’appréhender la 
récupération d’animaux sauvages en toute 
sécurité à la fois pour les personnes mais 
aussi pour les animaux. Le centre par mon 
intermédiaire faisant les interventions les plus 
délicates ou lorsque aucune personne du réseau 
n’est libre (jusqu’ 35 % des interventions).
Pour off icialiser ces transports, plusieurs 
conventions ont été signées avec l’ONF 05, le 
PNE et le CG 05. D’autres sont en discussion 
avec le CG 04 et l’ONF 04.
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par Michel  Phisel
Président du CRAVE 
Responsable du Centre 
de soins faune sauvage
Tél. 04 92 54 74 31 
ou 06 77 97 21 22
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Jeune chamoix 
(Rupicapra rupicapra)



Grâce aussi au concours des vétérinaires des 
Hautes-Alpes et des Alpes-de-Haute-Provence, 
les cas graves ont pu être traités rapidement. 
C’est ainsi que suivant les années nous avons 
de 46 % à 57 % de taux de relâché.

La vie du Centre

Une affiche du centre a vu le jour suite aux 
remarques de manque d’information quant au 
numéro téléphonique d’urgence. 
Toujours dans le même esprit, un montage 
informatique a été créé sur les gestes à faire et à 
ne pas faire dans le cadre d’une récupération. Ce 
montage est présenté au grand public et a reçu le 
label de la “Semaine du développement durable” 
en 2004. Il sera suivi d’une plaquette cette année 
reprenant les mêmes thèmes et publié à 40 000 
exemplaires distribués dans les collèges et lycées 
du 04 et 05. Le Centre a fait l’objet de plusieurs 
reportages, tant radiophoniques que de presse, 
dans les journaux mais aussi de télé, avec un 
reportage de sept minutes dans le cadre “les 
sentinelles de la nature” pour Ushuaïa TV. 
Dépendant des subventions, une nouvelle 
association a été créée pour l’occasion permettant 
ainsi de différencier les actions militantes du 
CRAVE et des actions de sauvetage du Centre. 
Pour l’instant les subventions sont au rendez-vous.
Pour conclure, au-delà d’une volonté collective 
d’organiser un réseau de soins à la faune sauvage 
effi cace, c’est la volonté individuelle qui permet 

au centre de soins d’être ce qu’il est et, lorsqu’il 
y a fusion entre philosophie de vie personnelle 
et éthique collective, on est en droit de penser 
que l’effi cacité sera au rendez-vous dans l’intérêt 
de la faune sauvage.

Graphique 17
Causes d’entrées 2006

Graphique 18
Entrées 2002/2006
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Graphique 17
Causes d'entrées 2006
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Graphique 18
Entrées 2002/2006

Relâché d’un circaète 
Jean-le-Blanc 

(Circætus gallicus)



Parc 
ornithologique 
de Pont-de-Gau 
Camargue

Présentation

Parc zoologique, réserve ornithologique, centre 
de soins, sentiers nature, Pont de Gau cumule 
les étiquettes. Crée en 1949 par un Camarguais 
passionné d’ornithologie, Pont-de-Gau est une 
histoire de famille. André Lamouroux aménage 
alors ce qu’il était commun d’appeler “un parc 
zoologique”. Lorsque son fi ls René reprend le 
fl ambeau en 1974, il imagine tout autre chose et 
insuffl e à ce parc une bouffée d’oxygène et une 
mission éducative essentielle.
D’abord, il troque les anciennes et vétustes cages 
pour de grandes volières où il reconstitue le 
biotope de chaque espèce présentée. Ensuite, il 
agrandit les lieux et aménage les 12 ha de marais 
de chasse voisins auxquels il donne une toute 
autre fonction. Il fait circuler des petits sentiers à 
travers les marais qu’il a totalement pensés pour 
et en fonction des oiseaux. Dans ce vaste espace, 
il aménage des îlots, plante des milliers d’arbres, 
informe les visiteurs par de vastes et ludiques 
panneaux thématiques. Outre l’observation des 
oiseaux, une des missions principales reste la 
sensibilisation à la protection de la Camargue 
et de la nature en général. Depuis le milieu des 
années soixante-dix, le parc ornithologique de 
Pont-de-Gau abrite aussi un centre de soins de la 
faune sauvage qui accueille aujourd’hui près de 
500 oiseaux par an (graphique 19), provenant de 
toute la région et principalement des Bouches-
du-Rhône et du Gard.

C’est à l’initiative de René Lamouroux, que cette 
structure, unique dans les Bouches-du-Rhône, 
a vu le jour. En effet, la situation géographique 
et l’objet du Parc ont rapidement amené les 
particuliers à y déposer des oiseaux blessés. 
Très vite, et malgré leur proximité physique, 
ces deux activités (centre de soins et site ouvert 
au public), ont été bien séparées dans leur 
fonctionnement. Les rares volières restantes du 
parc ne présentent pas d’oiseaux en soins. Ces 
derniers sont dans un espace à part totalement 
interdit au public.

Le fonctionnement du centre

La majorité des oiseaux reçus sont apportés 
par les découvreurs qui font eux-mêmes le 
déplacement. L’équipe de Pont-de-Gau participe 
également à la collecte en allant récupérer 
des oiseaux dans des cliniques vétérinaires, 
des casernes de pompiers, voire même chez 
des particuliers. Les pompiers des Bouches-
du-Rhône amènent aussi un grand nombre 
d’oiseaux et certaines structures de protection 
comme la Tour du Valat, la Société Nationale 
de Protection de la Nature (SNPN), les sites 
du Conservatoire du Littoral, le Conservatoire 
Étude des Écosystèmes de Provence (CEEP), 
le Parc naturel régional de Camargue (PNRC), 
la LPO PACA sont aussi des relais importants 
ainsi que quelques vétérinaires dont le 
Dr Frank Dhermain à Marseille. À noter le 
rôle prépondérant du Centre Ornithologique du 
Gard (COGARD), qui recueille et apporte la 
majorité des oiseaux en provenance du Gard.

L’accueil s’effectue à l’entrée du Parc, 364 jours 
par an de l’ouverture du parc à sa fermeture, 
c’est à dire de 9h à 19h. La détermination de 
l’espèce et un premier diagnostic sont faits par 
une des personnes compétentes de l’équipe. 
Une fiche et les registres sont alors remplis 
puis l’oiseau est transféré au centre. Une fois 
au Centre, on évalue ses chances de survie avant 
d’entamer des soins.

Des vétérinaires, trop peu nombreux d’ailleurs, 
participent à ce suivi, valident le devenir de 
l’oiseau et pratiquent si besoin une opération 
chirurgicale. Suite à cela, l’oiseau est maintenu 
en observation 24 à 48 heures. Ce délai permet 
de voir si le traumatisme n’empire pas et s’il 
mange seul. Après cela il est passé dans une 
volière plus grande lui permettant de retrouver 

par Benjamin Vollot
Parc Ornithologique 
de Pont-de-Gau
Route d’Arles
13460 Saintes-Maries-
de-la-Mer
Tél. 04 90 97 82 62  

Graphique 19
Variation du total des entrées par année
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sa capacité au vol. Enfin, après un dernier 
examen, il est relâché dans la nature si possible 
dans un milieu naturel familier.

Jusqu’à présent c’est la société gestionnaire du 
Parc qui assurait entièrement le fonctionnement 
de ce centre mais elle ne peut plus supporter 
seule ces dépenses (entre 50 et 65 000 euros 
par an). À cela s’ajoute, suite à une réglementation 
européenne, l’obligation de mettre aux normes 
matérielles ce centre un peu vétuste. Mais là 
encore, malgré l’objet d’intérêt général surtout 
dans une époque où “Développement Durable”, 
“protection de la Biodiversité” sont les credo de 
nos dirigeants, aucun moyen ne nous est fourni. 
L’association des Amis du Parc Ornithologique 
s’est donc mise en quête de fonds pour reprendre 
cette mission qui disparaîtrait d’ici à la fi n de 
l’année si rien n’est fait.

Quelques chiffres

Entre 60 et 80 espèces rentrent chaque année au 
centre mais à ce jour, et depuis 1989, 141 espèces 
différentes d’oiseaux sont arrivées au centre. 
Et le pourcentage d’oiseaux qui récupèrent ces 
fonctions ne représente pas plus de 50 %. Entre 
2002 et 2006, ce sont 26 espèces différentes de 
rapaces qui ont été accueillies au Centre de Pont-
de-Gau (Tableau 5). Le pic des entrées se situe 
entre mai et août (Graphique 20). Cela correspond 
aux nombreux jeunes tombés du nid.

Complémentarité 
des centres en PACA

Chacun des trois Centres de sauvegarde possède 
un fonctionnement propre et un objectif 
commun : effectuer sa mission au mieux et 
partager ses expériences. En collaborant 
étroitement, ces trois Centres montrent bien 
leur volonté de travailler ensemble le plus 
effi cacement possible.

La spécificité de Pont-de-Gau, au vu de son 
implantation géographique, serait de travailler 
sur les oiseaux d’eau en général sans pour autant 
perdre de vue que la majorité des oiseaux reçus 
sont quand même des rapaces (graphique 21).

Nom commun 2002 2003 2004 2005 2006 Total

Autour des palombes  -  - 1 - - 1
Épervier d'Europe 9 5 20 17 11 62
Hibou des marais 1  - 1 1  - 3
Hibou moyen-duc 2 5 3 3  - 13
Chevêche d'Athéna 6 8 10 12 5 41

Grand-duc 3 8 5 3 2 21
Buse variable 32 33 37 43 31 176
Buse féroce 1 - 1 1  - 3

Circaète Jean-le-Blanc 4 3 1  - 1 9
Busard des roseaux 2 4 1 2  - 9
Busard St-Martin  -  - 1  -  - 1

Busard cendré  -  -  - 1  - 1
Faucon lanier  -  -  - 1  - 1

Faucon crécerellette  - - - 1 - 1
Faucon pèlerin 1 1 1 1 1 5

Faucon hobereau  -  - 2 1 2 5
Faucon crécerelle 28 28 37 26 30 149
Faucon hybride  - 1  -  -  - 1
Aigle de Bonelli 1  -  - 1 - 2

Aigle botté  -  -  - 1  - 1
Milan noir 9 5 1 6 4 25
Milan royal  - 2 -  -  - 2

Petit-duc scops 31 24 28 38 33 154
Balbuzard pêcheur  -  -  - 1  - 1

Bondrée apivore 2  - 1 3  - 6
Chouette hulotte 25 33 21 38 18 135

Effraie des clochers 7 13 10 9 13 52
Total 164 173 182 210 151 880

Tableau 6
Entrées de rapaces de 2002 à 2006

Entrées par mois entre 2004 et 2006

0

50

100

150

200

250

300

350

400

janv fév mars avr mai juin juil aout sept oct nov déc

2006
2005
2004

Graphique 20
Entrées par mois entre 2004 et 2006
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Vers un centre 
de sauvegarde 
dans les 
Alpes-Maritimes ?

Pour la petite histoire, il faut rappeler qu’en 1985 
existait un centre de sauvegarde de la faune 
sauvage se situant à Menton, créé à l’initiative 
de M. Jean Pineau (ornithologue).
Pendant 13 ans, ce centre de sauvegarde de 
la faune sauvage a permis une plus grande 
sensibilisation du public au problème de la 
préservation de la nature en recueillant des 
centaines d’oiseaux par an, représentant 
115 espèces. Ce Centre était devenu une 
référence et avait largement prouvé son utilité, 
contribuant ainsi à la sauvegarde de la faune de 
notre région, malheureusement celui-ci ferma 
en 1998.

Ayant secondé M. Pineau pendant 6 ans, 
collaborant au fonctionnement du centre de 
sauvegarde de la faune sauvage de Menton, je 
souhaite avec la collaboration de naturalistes de 
notre région, créer, dans les Alpes-Maritimes, 
un centre de soins et de réhabilitation agréé, 
qui répondra aux normes en vigueur, et qui, 
par sa position géographique, pourra avoir 
une répercussion régionale, intéressant les 
départements des Alpes-Maritimes, du Var et 
des Hautes-Alpes.

Dans les Alpes-Maritimes, la nécessité d’un 
tel centre de soins se fait ressentir, car malgré 
la richesse faunistique de notre région, seul 
un établissement agréé existe à ce jour dans le 
Luberon, à Buoux, dans le Vaucluse. Ce centre 
est géré par la LPO  PACA.

Actuellement, les oiseaux en diffi culté dans le 
département, sont récupérés par mes soins et 
soignés dans un premier temps, si nécessaire, 
par le Dr Picon. Ils sont ensuite acheminés 
vers le Centre de Buoux, dont le responsable 
est Olivier Hameau.
La société ALTYON les achemine jusqu’à 
Saint-Maximin-la-Sainte-Baume dans le Var 
et sont ensuite pris en charge par les bénévoles 
de la LPO jusqu’au Centre de Buoux.

La mair ie du Broc, grâce à son maire 
M. Tornatore, a émis un avis favorable à la 
création d’un Centre de soins sur sa commune 
et suggère d’acquérir au nom de la municipalité, 
un terrain d’un hectare pour le mettre à la 
disposition du futur centre. Reste à obtenir des 
subventions des collectivités locales pour que ce 
projet puisse trouver enfi n sa fi nalité.  
Parallèlement, le Conseil général des Alpes-
Maritimes et la ville de Nice sont interressés 
pour étudier la faisabiblité de la création d’un 
Centre.

par Christian Hycnar

Transport d’un 
Gypaète barbu 
(Gypætus barbatus)
sur son site 
de relâché

Jeune faon
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Guêpiers d’Europe 
(Merops apiaster)
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Annuaire
Le réseau des six Centres 
de sauvegarde LPO en France

Région Provence-Alpes-Côte d’Azur
Centre régional de sauvegarde de la faune sauvage - LPO PACA

Olivier Hameau et Katy Morell
Château de l’environnement - Col du Pointu - 84480 Buoux
Tél. 04 90 74 52 44
Courriel : crsfs-paca@lpo.fr 
Internet : www.crsfs-paca.lpo.fr

Bretagne
Centre de Sauvegarde LPO -Grande

Gilles Bentz
Station Ornithologique de l’Île-Grande - 22560 Pleumeur Bodou
Tél. 02 96 91 91 40
Courriel : ile-grande@lpo.fr

Aquitaine
Centre de transit médicalisé LPO Aquitaine 

Marie Lagarde
Domaine de Certes - 33980 Audenges
Tél. 05 56 26 20 52
Courriel : aquitaine@lpo.fr
Internet : http://aquitaine.lpo.fr

Auvergne 
Centre de Sauvegarde LPO Auvergne

Laurent Longchambon
2, rue de la Gantière - 63000 Clermond-Ferrand
Tél. 04 73 27 06 09
Courriel : cds.auvergne@lpo.fr
Internet : www.cdslpo63.fr.st

Alsace
Centre de Sauvegarde LPO Alsace 

Béryl Roth
7, rue de Berstett - 67370 Pfettisheim
Tél. 03 88 69 63 74
Courriel : alsace@lpo.fr 
Internet : www.orni.to/aider/pfettisheim.htm 

Midi-Pyrénées
Centre de Sauvegarde LPO Tarn

Place de la mairie - BP 17 - 81290 Labruguière
Tél. 05 63 73 08 38 
Courriel : tarn@lpo.fr
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Les autres centres de sauvegarde en France

Région Provence-Alpes-Côte d’Azur
Centre de soins des Hautes-Alpes et des Alpes-de-Haute-Provence

Michel Phisel
La Bergerie - 05110 Plan de Vitrolles
Tél. 04 92 54 74 31
Internet : http://crave.free.fr/centre2/accueilcentre.htm

Centre de soins du Parc ornithologique de Pont-de-Gau (Camargue)
Frédéric et Jérôme Lamouroux, Benjamin Vollot (Association des amis du Parc)
Route d’Arles
13460 Saintes Maries de la Mer
Tél. 04 90 97 82 62 
Courriel : contact@parcornithologique.com
Internet : http://parcornithologique.com

Autres régions
Contactez 

l’Union Française des Centres de Sauvegarde de la Faune Sauvage (U.F.C.S.)
6, rue des Gombards
89100 Fontaine-la-Gaillarde
Tél. 03 86 97 86 05
Internet : www.uncs.org

Dernières 
manipulations avant le 
relâché d’un circaète 
Jean-le-Blanc 
(Circætus gallicus)

© O. Hameau
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La LPO : qui 
sommes-nous ?
> Une association
La Ligue pour la Protection des Oiseaux, créée 
en 1912, se compose d’une quarantaine de 
représentations en France réunie autour d’une 
association nationale reconnue d’utilité publique. 
En 2007, elle compte plus de 40 000 membres 
en France, dont 3 200 en région PACA. La LPO 
est le représentant de “BirdLIFE International”, 
une alliance mondiale pour la Nature.

> Un but
La LPO a pour but “la protection des oiseaux 
et des écosystèmes dont ils dépendent et, 
en particulier, la faune et la f lore qui y sont 
associées”, et plus globalement la biodiversité. 
Elle réalise des actions avec ses membres, ses 
abonnés, ses donateurs, ses sympathisants 
et avec la contribution active de milliers de 
bénévoles.

> Des valeurs
Nous sommes une association indépendante, 
apolitique et citoyenne. Nous agissons avec 
honnêteté, désintéressement, solidarité, partage, 
dans un esprit de dialogue. Nous entendons 
agir avec compétence, objectivité et sensibilité 
à l’égard des autres. Nous considérons le 
respect de la vie sauvage comme essentiel au 
développement des sociétés humaines. Nous 
contribuons à un développement durable, 
respectueux des ressources et r ichesses 
naturelles. 

Un savoir-faire 
en région pour 
protéger la nature 
La LPO Provence-Alpes-Côte d’Azur a été créée 
en 1998 et réalise plusieurs types d’activités en 
lien avec son projet associatif :

>  Inventaires et connaissances 

Amélioration des connaissances scientifi ques 
régionales par des études et suivis d’oiseaux, de la 
fl ore, de la faune et des milieux naturels associés 
avec, par exemple, le suivi ornithologique du 
Camp de migration du Fort de la Revère dans 
les Alpes-Maritimes.

>  Notre savoir-faire pour la gestion 
des bases de données naturalistes

Le lancement en 2004, de l’atlas des oiseaux 
nicheurs en PACA a permis à plus de 1 000 
ornithologues d’alimenter la base de donnée. 
Ainsi, en 2006, près de 600 000 données géo-
référencées ont été intégrées à la base. Ce travail 
nous permet de bénéfi cier dès maintenant d’un 
atlas de répartition des oiseaux nicheurs de 230 
espèces. Vos observations sont directement 
consultables en ligne. Il y a 3 000 visiteurs par 
mois sur www.atlas-oiseaux.org

Pour nous rejoindre :
LPO PACA
Rondpoint Beauregard 
83400 Hyères 

Tél. 04 94 12 79 52
http://paca.lpo.fr
paca@lpo.fr

Sterne caugek
(Sterna sandvicensis)
© Olivier Puccia

Ensemble améliorons 
les connaissances scientifi ques 

régionales ! 
Pensez à envoyer vos observations sur :

www.atlas-oiseaux.org



>  Conservation des espèces menacées

Contribution à la sauvegarde d’espèces et de 
milieux menacés : la LPO PACA effectue le suivi 
d’oiseaux menacés, milite pour la protection 
des espaces naturels sensibles et conseille les 
gestionnaires.

•  Une équipe “Milieu marin”  pour 
assurer la protection des oiseaux marins en 
Méditerranée.
•  Une équipe “Vautours et milieux 
rupestres” pour suivre les programmes de 
réintroduction dans le Verdon, sensibiliser les 
usagers des milieux rupestres.

•  Une équipe “Centre régional de 
sauvegarde de la faune sauvage” pour 
venir en aide aux oiseaux en détresse et autres 
animaux de la faune européenne, pour répondre 
aux demandes du public.

>  Conservation de la nature de proximité

Protection et valorisation de la nature de 
proximité en créant un réseau régional de 
“jardins nature” classés en REFUGES LPO, 
avec un engagement écologique du propriétaire. 
La LPO PACA accompagne les collectivités 
locales et les particuliers dans cette démarche. 
Cette opération est couplée à un projet 
“Dynamiques Solidaires” pour favoriser le 
travail avec les personnes en diffi culté ou en 
situation de handicap. 

>  L’aménagement du territoire

Les grands projets d’aménagement en PACA 
s o u lève nt  d e  g r a nd e s 
i nter rog at ions  da ns  le 
domaine de la préservation 
de la nature. 
La LPO PACA appor te 
habituellement un examen 
critique de l ’impact des 
projets sur les espèces 
et milieux naturels tout 
particulièrement sur les sites 
du réseau Natura 2000.
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Programme de baguage des puffi ns sur les  d’Hyères

Relâché d’un oiseau 
soigné au Centre 

régional de sauvegarde 
de la faune sauvage

Surveillance des vautours 
dans le Verdon
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L’engagement 
de notre vie 
associative
Nous portons un projet associatif où les 
membres sont au cœur du développement de 
la LPO PACA. Les membres bénéfi cient d’une 
information régulière et sont invités à s’investir 
dans la protection de la nature. Des groupes 
locaux existent et peuvent se créer dans la région. 
Ce sont des lieux de rencontres privilégiés pour 
les amoureux de la nature. Les membres de la 
LPO œuvrent au quotidien pour que nos enfants 
aient, demain encore, la chance de s’émerveiller 
du spectacle de la biodiversité.  

>  Les rôles des groupes locaux 
au sein de la LPO PACA

Les groupes locaux de bénévoles LPO sont 
des structures vivantes qui, dans le cadre de 
l’association et de ses objectifs, développent leurs 
propres initiatives en fonction des motivations 
et des spécifi cités locales. Le groupe est ouvert 
à tous les membres et sympathisants LPO qui 
souhaitent participer activement aux activités 
bénévoles. Le délégué du groupe reçoit les 
informations afi n de pouvoir les diffuser. 

> Les groupes en 2007

Dans les Alpes-de-Haute-Provence :
de Bléone Durance, relais de Manosque, de 
Barcelonnette et de Castellane.
Dans les Haute-Alpes :
de Gap et de Briançon
Dans les Alpes-Maritimes :
de Nice et relais de Villeneuve-Loubet.
Dans le Var :
de Hyères-Toulon, de Grande Dracénie, du 
Golfe de Saint-Tropez et de la Sainte-Baume.
Dans les Bouches-du-Rhône :
du Pays d’Aix, de l’Étang de Berre-Ouest et 
de l’Étang de Berre-Est, de Marseille et des 
Alpilles-Crau-Camargue.
Dans le Vaucluse :
de Luberon-Durance, d’Avignon et l’antenne 
de Buoux et de Cavaillon.

>  Information, éducation et 
sensibilisation à la biodiversité

Organisation de sorties et de manifestations 
pour les scolaires et le grand public, de façon 
événementielle ou régulière (permanences 
ornithologiques), diffusion d’un agenda 
régional de sorties de découverte de la nature, 
conception d’expositions de valorisation de notre 
patrimoine, animation d’ateliers thématiques 
pour un accès à la nature pour tous, y compris 
les personnes handicapées.

© A. Schont

Construction
de nichoirs par
des bénévoles LPO
(à gauche).

Accueil du public
sur l’observatoire 
de Mérindol
(à droite).

©G. Pechikoff



>  Écovolontariat

Développement du “volontariat nature” 
avec l’organisation et l’animation de stages 
conventionnés (animation de sorties nature, 
suivi des oiseaux migrateurs dans les Alpes-
Maritimes, suivi et nourrissage des rapaces dans 
les Alpilles, etc.), chantiers nature (nettoyage 
annuel de l’Huveaune à Marseille, nettoyage des 
gravières du Puy-Sainte-Réparade, etc.). 

>  Une équipe salariée 
au sein de la LPO en PACA

Pour mener à bien ses projets, la LPO PACA 
s’est dotée depuis 1998 d’une équipe salariée, 
aujourd’hui composée de 15 salariés. Il sont 
répartis en trois unités : une équipe animation, 
une équipe inventaire et conservation et une 
équipe gestion administrative pour la gestion 
générale de l’association et des partenariats. 
Cette organisation du travail concours à 
développer durablement l’association.

 > Les partenaires de la LPO PACA
La LPO PACA est une structure relais de 
l’opération “countdown 2010” au niveau 
régional en aidant les partenaires à diffuser 
l’information et sensibiliser les publics afi n 
de porter les résultats à la connaissance du 
plus grand nombre et de développer des 
programmes pédagogiques. 

Principaux partenaires institutionnels
En plus de l’Union Européenne et de l’État, 
la LPO PACA bénéf icie annuellement de 
50 partenariats privilégiés avec des collectivités 
territoriales de la région PACA.

Principaux partenaires pour l’accueil du public
• GRAINE PACA
• 58 partenaires associatifs en 2007 soutiennent 
la LPO PACA et collaborent dans le cadre de 
l’agenda “sorties nature”, dont les associations 
d’Education à l’Environnement de la région 
PACA, le réseau des espaces naturels protégés, 
et des professionnels (guides naturalistes, 
accompagnateurs en montagne).

Principaux partenaires institutionnels privés :
Fondation de France, Fondation Nature & 
Découvertes, Fondation Nicolas Hulot pour la 
Nature et pour l’Homme, Fondation EDF. 
Entreprises : Nikon, CEMEX, Etap Hôtel, 
Hémisud.

Principaux partenaires pour la connaissance 
des oiseaux
• 30 organismes publics ou privés soutiennent 
la LPO PACA et collaborent dans le cadre 
de l’atlas régional des oiseaux nicheurs et ont 
participé à la rédaction de l’ouvrage “Oiseaux 
Remarquables de Provence”.
• La LPO France et le réseau des délégations LPO.
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Aigrette garzette
(Egretta alba)

© P. Chefson
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Chantier de bénévoles sur les salins d’Hyères.

© C. Koch

Prospection 
ornithologique 

au camp de migration 
du Fort de la Revère



Notre savoir-faire 
pour l’accueil 
des publics et 
la promotion 
de la biodiversité 
> L’éducation à l’environnement

Les actions d’Education à l’Environnement et 
au Développement Durable (EEDD) menées 
par la LPO permettent d’apprendre aux 
publics à participer activement à la résolution 
des problèmes environnementaux. Depuis 
1998, la LPO PACA anime divers programmes 
pédagogiques et diverses activités de loisirs 
nature. Ces animations sont réalisées dans le 
cadre de projets éducatifs ou pédagogiques 
conçus avec les partenaires mais aussi lors de 
prestations ponctuelles.

L’objectif principal de la LPO PACA est de 
développer une démarche citoyenne au travers 
de la connaissance de la biodiversité. Pour cela, 
la LPO PACA a un projet éducatif et conçoit 
des programmes pédagogiques adaptés aux 
différents publics. 

> Accueillir le public dans la maison du 
Rouet St-Nicolas dans les Salins de Hyères

Accueillir le public dans le cadre d’animations 
naturalistes, c’est développer un projet précis 
de valorisation des éléments du patrimoine 
naturel. Des activités à destination du grand 
public sont également proposées à travers les 
sorties nature.
Ce programme est mené en collaboration 
avec  la communauté d’agglomération Toulon 
Provence Méditerranée.
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© A. SchontAccueil du public sur 
les Salins d’Hyères



>  Une communication 
au service de la biodiversité

Grâce au soutien et à la générosité de ses 
membres, la LPO cherche à faire partager au 
plus grand nombre la richesse écologique de la 
région PACA. Les actions de communication, 
de sensibilisation et de développement de la vie 
associative vont dans cette direction.  

L’agenda des sorties nature en PACA
Cet agenda, tiré à 15 000 exemplaires tous les 
semestres, répertorie les activités de  tourisme 
de nature organisées dans la région PACA 
(sorties nature, expositions, conférences, etc.). 
Il est diffusé dans les espaces naturels de la 
région, dans certains off ices du tourisme, 
aux 3 000 membres de la LPO PACA, 
aux associations partenaires, et lors des 
nombreuses manifestations. Il est également 
téléchargeable sur le site Internet de la LPO PACA
(http://paca.lpo.fr). 

L’Oiseau Magazine
Cette revue trimestrielle, disponible sur 
abonnement, est publiée par la LPO France 
pour 20 000 abonnés. 

Faune & Nature 
Revue de vulgarisation des travaux scientifi ques 
présentant les expériences associatives de 
conservation et de valorisation de la nature. 
Chaque numéro est composé d’un comité de 
rédaction approprié aux thèmes développés.

Livres
Par ticipation à la rédaction d’ouvrages 
naturalistes et de publications comme avec 
l’éditeur Delachaux & Niestlé pour le livre 
“Oiseaux remarquables de Provence”.

Internet
Une diffusion permanente des informations sur 
nos sites web :

>  http://paca.lpo.fr
>  http://verdon.lpo.fr
>  www.atlas-oiseaux.org
>  www.puffi ns-hyeres.org
>  http://percnoptere.lpo.fr
>  http://crecerellette.lpo.fr
> www.crsfs-paca.lpo.fr

Expositions
Des expositions à destination du grand public  
mises à disposition pour les animations. Ces 
expositions sont pédagogiques et accessibles 
pour tous les publics. Elles permettent une 
approche ludique du monde des oiseaux. 
La LPO PACA dispose de 15 expositions 
thématiques et de kits pédagogiques. 
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Pour nous rejoindre : 
LPO PACA

Rondpoint Beauregard 
83400 Hyères 

Tél. 04 94 12 79 52
http://paca.lpo.fr

paca@lpo.fr
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Rejoignez la LPO
Choix

à cocher Tarif Tarif réduit* Adhésions et abonnements

18 i 12,50 i Adhésion individuelle

32,50 i 27 i Adhésion individuelle + Abonnement “L’Oiseau Magazine” (4 numéros /an)

27 i 19,05 i
Adhésion familiale (intègre le supplément Famille : 9 Q)

 Je désire une carte pour chaque membre de ma famille. Précisez les Prénoms et année de naissance :

41,50 i 33,55 i Adhésion familiale (intègre le supplément Famille : 9 Q)
 + Abonnement “L’Oiseau Magazine” (4 numéros /an)

................ i Bienfaiteur (75 Q et plus)Q et plus)Q

................ i Bienfaiteur + Abonnement “L’Oiseau Magazine” (89,50 Q et plus)Q et plus)Q

18,29 i Abonnement “L’Oiseau Magazine” (4 numéros /an)

6,10 i Supplément envoi à l’étranger de “L’Oiseau Magazine”

4,50 i “Rapaces de France” : supplément annuel à “L’Oiseau Magazine”

39 i Abonnement “Ornithos” (Tarifs susceptibles d’évoluer en 2008) 
 Membre LPO : 34 N

............... i Je fais aussi un don pour la Nature

.......................... i Total

* Tarifs réduits : personnes étudiantes ou sans emploi ou bénéfi ciant du RMI. Exclusivement valable  sur l’envoi d’un justifi catif validé.

Réglement :
Carte bancaire    N° : ........................................................................................................................  Date d’expiration : ..................

 Chèque à l’ordre de : LPO

Fait à : ............................................................ Date : .............................................         Signature :

À retourner à : 
LPO
Corderie Royale - BP 90263
17305 Rochefort Cedex

© E. Barbelette / LPO

© O. Puccia



EFFICACITÉ
Hémisud met en œuvre tous vos projets sur les presses 
hybrides KBA, respectant les normes écologiques les plus 
récentes. De plus, la diversité des supports, proposé par 
les fabricants, offre un vaste choix de papiers de création 
et de papiers recyclés, comme le “Cyclus” qui est le 
support privilégié de la LPO PACA et du Parc National 
de Port-Cros. Par ailleurs, notre presse KBA 5 couleurs 
est équipé d’une réception ACS(Air-Clean-System) qui 
comporte une buse aspirante devant la pile de sortie.

La KBA Rapida 105 fut la première machine 
“offset feuilles” du monde à recevoir la certifi cation 
écologique “Émissions contrôlées”. Un équipement 
écologique spécial regroupe  tous les accessoires 
techniques indispensables à une production conforme 
à cette certifi cation. Ils garantissent que la Rapida 105 
respecte dès aujourd’hui les limites les plus sévères 
applicables dans le futur.

Nos engagements
>  Effectuer un tri selectif de l’ensemble 

de nos déchets.
> Recycler tout ce qui peut l’être.
>  Substituer l’ensemble des produits toxiques 

par des produits non polluants.
>  Stocker nos produits de façon sécurisée 

(local et bacs de rétention.

Coopération
L’imprimerie Hémisud participe activement 
au développement des supports 
de sensibilisation à l’environnement en 
coopération avec ses clients et partenaires.

IMPRIMERIE HÉMISUD
Parc Tertiaire Valgora

Avenue Georges Charpak
83160 LA Valette-du-Var

Tél. 04 94 14 70 14
Fax 04 94 14 70 10

imprimerie@hemisud.com
www.hemisud.com



Faune & Nature 
pour découvrir et protéger la nature

Chaque numéro de Faune & Nature est unique et traite 
d’une seule problématique. 
Faune & Nature est le lieu d’expression d’échanges 
culturels, de compétences et de réfl exion constructive pour 
mieux connaître, protéger et rendre accessible à tous les 
espaces méditerranéens. 

Bon de commande Faune & Nature

Organisme : Organisme : 
Nom :                                               Prénom :
Adresse : 
Code postal :                                     Ville :     Pays : Code postal :                                     Ville :     Pays : 

  Chèque bancaire ou postal (Règlement à libeller à l’ordre de la LPO PACA)

Bon à retourner à : 
LPO PACA / Rond-point Beauregard / Villa “La Paix” / 83400 Hyères-les-Palmiers
Tél. 04 94 12 79 52 / Fax 04 94 35 43 28 / paca@lpo.fr
Contact : Macha Marchal (correspondance, gestion des échanges de revue, commande)

Nombre Prix Total

Je commande            5 i N° 40 - Forums méditerranéens des risques pétroliers

Je commande            5 i N° 41 - La Falaise : enjeux écologiques et aménagements

Je commande  Gratuit N° 42 - Bibliographie d’ornithologie 
de Provence et de Corse (1552-2004)

Je commande  5 i N° 43 - La migration des oiseaux 
sur le littoral méditerranéen 

Je commande  5 i N° 44 - Nature et handicaps

Je commande Gratuit N° 45 - Pastoralisme et vautours

Je commande Gratuit N° 46 - Oiseaux marins

Je commande Gratuit N° 47 - Centre régional de sauvegarde : 10 ans d’actions

+ Frais de port 3 i pour 
1 exemplaire

+ Frais de port 6 i pour 
2 à 5 exemplaires

Total en l

culturels, de compétences et de réfl exion constructive pour 

espaces méditerranéens.






